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(tassant «l'un tenue de la série
— x,    at,    «2*     ••"»     an-i*     «'a»     ~s. a» ferme suivant, le rapport
I-
décroîtra sans cesse en passant généralement de la limite x à la limite
— x. Seulement l'une de ces deux limites se trouvera remplacée par zéro quand l'une des limites de la variable .r sera — oc ou x. Pur conséquent, on pourra prendre pour
/    et    r,
dans les diverses formules du § Ier, non pas deux quantités finies quelconques, mais deux quantités finies simultanément comprises, soit
entre les limites
o   et   oc,
soit entre les limites
— ce    et    o.
D'ailleurs, l'équation (10), résolue par rapport à .r, fournira, pour une valeur quelconque de t ou de T, les valeurs correspondantes des quantités
X^      ^2,       • • * »      «**/* OU
4l»        Ç2>         • • ">       Çnv
qui se trouveront comprises, ou, la première entre les limites — x, al9 la seconde entre les limites bi9 a.29 ..., la dernière entre les limites *«-i»^«; ou bien encore, la première entre les limites #,, /;,, la seconde entre les limites a2» ^2» - - -, la dernière entre les limites atl, x. Si, pour fixer les idées, on prend
7™ O,
la formule (4) du § Ier donnera
/<T,                                               *<l.                                                                         ~t*n
{(x, 0 dx -h- I     l(x, 0 dx -4- ... -h /      f(.r, /) cLi\ oo                        Jbi                                          Jl'n-i valeur de .r, t)9 "*!'(#, /) les dérivées partielles de la fonction F(,r, /),
